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Le nouveau Préfet de l’Aube, M. Thierry Mosimann, est venu 
pendant plus de 2 heures à la fédération des chasseurs de 
l’Aube découvrir nos locaux, notre équipe mais aussi échanger 
sur notre vision de la chasse et de l’écologie. 

De nombreux sujets d’actualité ont été abordés comme la mise 
en place du nouveau schéma départemental en 2018, la sécurité 
à la chasse, nos inquiétudes sur l’avenir de notre petite faune de 
plaine, la régulation des sangliers, l’aménagement et la gestion 
de nos territoires, etc... Ces différents points ont été abordés avec 
franchise, sans tabou et de façon très conviviale. La Fédération a 
rappelé sa volonté de s’investir dans la gestion d’espace naturel. 
Au final, chacun s’est entendu pour renforcer les partenariats en 
cours et faire les choses le plus intelligemment possible. Une 
rencontre pleine de sens pour la fédération et qu’il est important 
de saluer.

Après ces quelques notes positives sur le plan institutionnel, nous 
ne nous trouvons malheureusement pas dans la même situation 
avec une partie de notre société civile qui se fragmente entre 
les Végans, les anti-chasse, les anti-vivisection, les anti-corridas, 
les anti-abattoirs, les anti-ceci et les anti-cela enfin bref... autant 
d’esprits chagrins qui véhiculent la pensée unique pour une 
société moderne où l’Homme devrait s’excuser de ce qu’il est ou 
n’aurait plus sa place pour les radicaux ! 

Ces individus aigris préfèrent donc lâchement s’épandre sur 
les réseaux sociaux ou encore mener des actions médiatiques 
comme nous l’avons découvert à nos dépens au festival de la 
photo animalière à Montier en Der... La chasse à toute sa place et 
nous ne lâcherons rien !

Le tort de ces personnes n’est pas de se croire seules, mais de 
s’estimer uniques dans leurs pensées.

Ils ne sont pas nombreux mais ils se font entendre uniquement 
sur des postures car au final ils ne produisent rien ! Seul le bruit, 
le clivage… tout ceci n’est pas sérieux car la chasse n’a jamais été 
aussi sereine et responsable, espérons que notre société trouve 
un antidote rapide à tous ces symptômes sociétaux inquiétants. 

Amis chasseurs, Bonnes fêtes de fin d’année à tous et meilleurs 
vœux 2018.
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Les chasseurs 
sentinelles sanitaires

Dans la société d’aujourd’hui la 
consommation de viande est de 

plus en plus décriée et beaucoup 
ne se reconnaisse plus en tant 
que Cro-Magnon omnivore et 

chasseur. L’apport de la viande 
dans l’alimentation humaine est 
pourtant indéniable et a contri-

bué à notre évolution en tant 
qu’homme moderne.

L’animal est le plus souvent idéalisé 
et la relation directe avec lui a sou-
vent disparue. Une grosse partie des 
populations humaines et urbaines ne 
le perçoivent plus qu’à travers les mé-
dias ou les réseaux sociaux et ne sup-
portent plus de le voir tuer. Cela ne les 
empêche pas pour autant de remplir 
allègrement leur caddy de cuisses de 
poulets javellisés, de steaks hachés 
aux hormones ou de purée de poisson 
pané et ils sont bien loin de connaître 
les vertus inégalées de la viande sau-
vage !

Avec cette industrialisation forcenée 
de notre alimentation sont apparues 
différentes crises sanitaires comme 
celles de la vache folle, de la peste por-
cine, de la grippe aviaire ou la tuber-
culose bovine. Ces différentes pandé-
mies aux conséquences économiques 
désastreuses ont poussé nos instances 
sanitaires nationales à mettre en place 
des contrôles et une règlementation 
de plus en plus stricte.

C’est dans ce cadre qu’ont été mon-
tré du doigt par les professionnels de 
l’alimentation soumis à ces règles sa-
nitaires strictes les importants tableaux 
de chasse effectués par les chasseurs. 
En effet il y a peu les chasseurs auto 
consommaient le gibier qu’ils préle-
vaient, mais avec l’augmentation im-
portante des populations d’ongulés 
ils ont été amenés à donner ou vendre 

à leurs familles, voisins, bouchers ou 
associations leur excédent de venai-
son. On peut estimer que dans notre 
département pour la saison 2016-17 
plus de 400 tonnes de venaison de 
cerfs-chevreuils et sangliers ont été 
consommées par les chasseurs et leurs 
proches.

Pour assurer une protection alimen-
taire des consommateurs, le législa-
teur a donc consulté nos instances 
cynégétiques nationales et un ac-
cord a pu être trouvé donnant aux 
Fédérations Départementales des 
Chasseurs une nouvelle mission de 
service public : La formation des 
chasseurs à l’hygiène alimentaire. 

Les chasseurs formés à l’examen 
initial du gibier chassé
Cette formation théorique de trois 
heures permet aux personnes qui 
chassent le gibier sauvage en vue 
de le mettre sur le marché pour la 
consommation humaine de procéder 
à un examen initial des carcasses et 
posséder une connaissance suffisante 
de la pathologie des animaux ainsi 
que de la production et de la mani-
pulation du gibier et de la viande de 
gibier. Le chasseur devient donc un 
producteur primaire au même titre 
qu’un agriculteur, un éleveur ou un 
pêcheur. Pour notre département 
348 personnes se sont vues délivrées 
l’agrément sous la forme d’une carte 
et d’un n° de référent qui leur per-

met d’effectuer les contrôles sur l’en-
semble de l’hexagone. L’idéal serait 
d’obtenir une personne formée par 
équipe de chasse. Avec des tableaux 
de chasse importants le contrôle sa-
nitaire c’est une assurance mutuali-
sée pour tout le groupe de chasseurs 
consommateurs.

La mauvaise gestion de la venai-
son c’est 80% des saisies en abat-
toir, il est donc indispensable que 
chaque cabane de chasse soit bien 
aménagée pour traiter au mieux la 
manipulation (avec des gants) et la 
découpe des animaux. Tout animal 
prélevé doit être éviscéré au plus 
vite, être suspendu sous un abri 
aéré en respectant la chaine du 
froid. Les parts de gibier doivent 
être transportées dans des sacs 
plastiques alimentaires, il faut évi-
ter à tout prix la macération source 
de développement bactérien. Il est 
d’ailleurs interdit de vendre des ani-
maux morts d’une balle de panse et 
l’utilisation de l’eau pour laver les 
carcasses doit être limitée.

Les maladies du gibier ne repré-
sentent qu’une très faible propor-
tion des cas d’infections chez l’être 
humain, par contre elles peuvent 
avoir sur les élevages d’animaux do-
mestiques de graves conséquences. 
Les contrôles effectués par les chas-
seurs au moment de la découpe du 
gibier sont particulièrement bien 
perçus par le ministère de l’Agricul-
ture. C’est par l’intermédiaire d’un 
de ceux-ci qu’a pu être décelé le 
premier cas de tuberculose bovine 
sur la faune sauvage en France. 
Grâce au maillage national de notre

réseau d’observateurs, les chasseurs 
sont reconnus aujourd’hui comme 
des sentinelles sanitaires indispen-
sables au suivi des maladies. 

S.T.
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BrèvesCréation de commissions, la 
Fédération Régionale des 
Chasseurs du Grand Est prend 
ses marques
Il a été décidé de créer au sein de la Fédération Régionale des Chasseurs 
du Grand Est trois commissions permettant d’identifier et préparer des 
actions stratégiques à soumettre au Conseil d’Administration de la FRC 
Grand Est : commissions « Espaces /Espèces/Communication/Education à 
la nature ». Ces commissions sont pilotées par un Président référent issu du 
Bureau de la FRC Grand Est :
· Espaces : Président Claude Mercuzot
· Espèces : Président Patrick Massenet
· Communication / Education à la nature : Président Jacky Desbrosse

Les premières réunions de ces commissions ont eu lieu en septembre et 
octobre dernier. Nous reviendrons prochainement pour évoquer les sujets 
développés…

Le brevet grand gibier
C’est quoi et à quoi ça sert ? : La chasse de nos 
jours réclame de plus en plus la compétence et la 
responsabilité de ses pratiquants. Dans le but d’aider 
les chasseurs à améliorer leurs connaissances et leur 
qualification, l’Association Nationale des Chasseurs de Grand Gibier a créé 
depuis de nombreuses années le Brevet Grand Gibier

Comment ça marche ? : Le Brevet Grand Gibier est un test, auquel chacun 
peut se soumettre librement. Le permis de chasser n’est pas obligatoire 
et il n’y pas d’âge requit. Il n’est pas obligatoire pour pratiquer la chasse 
aux grands gibiers. Il constitue néanmoins une réelle et sérieuse référence 
cynégétique.  En « décrochant » ce Brevet, vous aurez fait la preuve de 
connaissances étendues et d’une expérience pratique dans le maniement 
des armes de chasse.  Vous recevrez un diplôme et un insigne au logo du 
Brevet Grand Gibier.

Le Brevet Grand Gibier comporte deux épreuves :
• L’épreuve pratique : Le candidat choisi une des 3 options:
- Tir à la carabine ou au fusil de chasse (balles) sur cible fixe (30 m) et mobile (25 m)
- Tir à l’arc de chasse sur cible fixe uniquement aux distances de 10 et 15 m
Nota : La cible représente un sanglier avec des zones à points positifs et des 
zones à points négatifs.
- Vènerie (reconnaissance de fanfares d’animaux et de circonstances) 

• L’épreuve théorique : Le candidat doit répondre à 130 questions
Cette épreuve consiste en un contrôle des connaissances sur projection de 
diapositives avec des questions à choix multiple.
Pour obtenir le brevet, le candidat doit satisfaire aux deux épreuves

La formation : L’ADCGG Aube organise une formation en vue de l’obtention 
de ce brevet. La préparation au brevet dans notre département est assurée 
en soirée d’une durée de 2h00 au minimum (20h00 - 22h00) chaque Vendredi 
de début avril à fin juin, à raison d’une soirée par semaine au siège de la 
Fédération des chasseurs de l’Aube. L’épreuve pratique à lieu mi-juin et 
l’épreuve théorique fin juin.  Vous pouvez ainsi avoir un aperçu en tant que « 
visiteur » en accédant à 5 questions dans chacun des thèmes et à un brevet 
blanc. Pour « passer » le brevet, vous devrez adhérer à l’ADCGG Aube ce qui 
vous permettra d’accéder à la totalité du quiz. 

L’inscription pour la session de 2018 :
SAMBARDY Patrick : 6 rue de l’école 10270 BOURANTON
Tel : 06.61.64.74.97   / @ mail : psambardy@free.fr 

J’aime la Seine Propre !
La première édition de l’opération de nettoyage «  J’aime la Seine 
Propre »  dans l’Aube aura lieu le Samedi 
24 mars 2018 de 8h00 à 12h00. 

Les Fédérations des chasseurs de la Seine-
et-Marne et de l’Aube se sont alliées 
pour fédérer un maximum de personnes 
amoureuses de la Vallée de Seine, pour 
permettre un nettoyage optimal des 
berges. De Troyes à Montereau (77), c’est 
au total plus de 150 kilomètres qui vont 
être parcourus. Tous les principaux acteurs 
économiques et humains présent en 
Vallée de Seine (collectivités, entreprises, 
associations sportives et culturelles…) 
ont été sollicités pour participer à cette 
opération d’envergure !  Malgré le grand nombre d’actions mené par les 
chasseurs, l’image de la chasse reste entachée par une méconnaissance 
de nos pratiques et de notre implication dans la protection du patrimoine 
naturel.  Cette opération serait pour nous, une fois encore, l’occasion 
de prouver notre implication dans la valorisation du territoire. Nous 
comptons donc sur votre mobilisation afin que ce projet est un impact, 
tant au niveau environnemental que sociétal.

10 Points de rendez-vous dans l’Aube :
Barberey-Saint-Sulpice / Saint-Benoit-sur-Seine / Payns / Chauchigny / 
Mery-Sur-Seine / Romilly-sur-Seine / Crancey / Pont-sur-Seine / Nogent-
sur-Seine / Courceroy
Inscriptions et informations sur www.fleuves-rivieres-propre.fr
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Pour la quatrième année 
consécutive nous avons mené, 
avec l’aide de deux territoires 

de chasse volontaires, notre 
opération découverte « Un 

dimanche à la chasse ».

Cette initiative consiste à propo-
ser aux non-chasseurs qui le sou-
haitent de plonger, pour une jour-
née, au cœur d’une partie de chasse 
telle qu’elle est pratiquée sous ses 
formes les plus diverses. Chasse de-
vant soi, en battue, au petit gibier 
ou au grand, chacun pourra décou-
vrir le mode de chasse de son choix. 

Munis de leur gilet orange offert 
pour l’occasion, de bottes, jumelles 
et d’un solide pantalon, les partici-
pants ont pu accompagner les chas-
seurs sur le terrain en toute sécurité, 
et poser toutes les questions qu’ils 
ont souhaitées. Cette initiative des 
chasseurs veut également témoigner 
de l’exercice sécurisé d’une chasse 
responsable, porteuse de valeurs et 
d’éthique, bien loin des clichés que 
certains s’acharnent à y attacher !

Quelques   
  Chiffres

50% des participants 
ne connaissaient pas du 
tout le monde de la chasse

80% des 
participants ont fortement 
apprécié cette journée

« Très belle 
journée, à 

conseiller ! Je 
suis prête à 

recommencer car 
j’aime bien la 

nature »

« Très belle 
journée dans 

une chasse très 
bien organisée, 

à refaire ! »

« Merci pour 
cette journée 

enrichissante »

Les mots des 
participants

Le Dimanche 15 octobre 2017, c’est 
une quinzaine de non chasseurs 
qui se sont retrouvés en forêt de 
Chaource pour accompagner les 
chasseurs sur le terrain en toute 
sécurité. A midi, un repas convivial 
a été partagé en commun afin de 
poursuivre les discussions.

La première édition de « Chasse 
et Campagne en fête » a eu lieu 
le dimanche 13 Août 2017

Plus de 50 exposants et associa-
tions départementales se sont re-
trouvés au Château de Vaux à Fou-
chères. Plus de 10 000 visiteurs ont 
foulé le parc du château pour dé-
couvrir ce nouvel évènement Au-
bois. Rendez-vous est déjà donné 
pour le Dimanche 12 Août 2018 !



6 7

La Chasse une 
passion qui se déguste !

Nous avons répondu une nouvelle fois à 
l’invitation de notre partenaire Terres et Vignes 

de l’Aube pour participer au 21e salon de la 
gastronomie de Troyes !

Notre Chef, Serge Vavon, passionné de Chasse et de 
l’art culinaire nous a préparé des brochettes à la Plan-
cha pour le plaisir des papilles ! La mise en valeur de 
notre passion passe aussi par nos assiettes ! Accom-
pagné de nos traditionnelles terrines de faisan aux gi-
rolles de nos amis d’InterProChasse, les visiteurs ont 
éveillé leur curiosité sur la chasse Auboise !

Le gibier S’invite 
à votre table

L’association Euro-Toques 
France et ses chefs ont fêté 
la 5e année de cet événe-
ment « Gibier en Scène ».

Cette opération en asso-
ciation avec la Fédération 

Nationale des Chasseurs a pour but de 
vous faire découvrir et / ou redécouvrir 
le Gibier, un produit souvent mécon-
nu, grâce au savoir-faire de nos chefs ! 
Le gibier a quoiqu’il en soit beaucoup 
d’atouts, loin de son image de nature 
morte, le gibier est dans l’air du temps 
et de plus en plus souvent sur les tables 
des restaurants. C’est en effet une 
viande fine en goût, sauvage, maigre et 
nourrie naturellement. On peut se faire 
plaisir avec un bon plat de gibier, qu’il 
soit traditionnel ou plus moderne avec 
des accords sucrés-salés, voire avec une 
sauce au chocolat ! Aujourd’hui, cuisiner 
le gibier ne se résume plus aux plats en 
sauce et cuissons de plusieurs heures. 
La viande de gibier devient tendance 
et synonyme de recettes plus simples et 
modernes. Barbecues, brochettes, sau-
cisses de gibier, burgger de sanglier ou 
de chevreuil… au restaurant ou à la mai-
son, tout le monde peut se faire plaisir. 
Bon appétit !

MÉDAILLON DE BICHE 
AUX POIRES ET 
CERFEUIL TUBÉREUX

Recette de Erik SEGURAN
Lycée Hôtelier Jean Rose (77)

Ingrédients pour 
6 personnes : 
• �6 médaillons de  

biche de 150 gr
• �2 poires Variété  

Comice  
ou Martin Sec

• �200 gr de cerfeuil  
tubéreux

• �1 bâton de cannelle
• �100 g de beurre
• �10 g de cassonade
• �10 cl de vinaigre  

balsamique
• �Fleur de sel
• �Poivre du moulin

Progression

1  Laver, éplucher et couper les poires en quatre 
et enlever les pépins. Laver et éplucher les cer-
feuils. Les couper en quartiers. 2  Pocher les 
poires une dizaine de minutes dans l’eau bouil-
lante. Conserver l’eau de cuisson. 3  Sauter les 
cerfeuils tubéreux dans une poêle avec 25 gr de 
beurre, pendant quelques minutes puis assaison-
ner et réserver au chaud. 4  Dans une poêle, faire 
fondre 25 gr de beurre, ajouter la cassonade et la 
cannelle. Faire caraméliser légèrement puis ajou-
ter les poires et les colorer. 5  Dans un sautoir, 
faire chauffer le beurre, une fois celui-ci couleur 
noisette, faire sauter les médaillons de biche en 
les retournant. Assaisonner et réserver au chaud. 
6  Dégraisser la poêle et déglacer au vinaigre 
balsamique. Ajouter un peu d’eau de cuisson des 
poires et laisser réduire. Ajouter une noisette de 
beurre à la fin. 7  Dresser les médaillons sur une 
belle assiette et servir aussitôt.
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Une drôle d’aventure ! 
Trop curieuse ou certainement assoiffée cette chevrette s’est fait prendre 
au piège.  Après être délivrée par les chasseurs de THIL elle a rejoint son 
territoire à quelque centaine de mètres.

La photo est prise le 2 juin 2017 par Mme PERRARD Monique, près de son jardin à  THIL.

Brèves
Un Préfet à l’écoute… 
Le Préfet de l’Aube Thierry Mosimann, est venu visiter le siège de 
la Fédération début novembre, rencontre particulièrement apprécié 
puisqu’elle survient seulement quelques jours après son arrivé dans 
notre département. 

Il a été accueilli par le Président 
Claude MERCUZOT accompagné 
des deux vices présidents et du 
directeur. La visite a débuté par 
une présentation de l’équipe 
fédérale suivie par un diaporama 
présentant les activités de la 
Fédération. Il a pu ainsi apprécier 

les nombreuses missions de la fédération et des nombreuses contraintes 
liées à notre activité. Le Président lui a présenté à travers une vidéo les 
nombreuses opérations environnementales avec les différentes conventions 
(RTE, etc….)  , sans oublier les différentes actions d’animations pour les 
scolaires et le grand public. Nous avons également évoqué longuement la 
problématique de nos territoires de plaine où notre petite faune de plaine 
est en souffrance et plus précisément  la perdrix grise qui a de plus en plus 
de mal à trouver sa place.

En conclusion le Préfet s’est déclaré très surpris de voir que l’action des 
chasseurs ne se résumé pas uniquement à la chasse mais au contraire qu’il y 
avait bien une dimension éducative et environnementale dans nos actions et 
que ces orientations était la préoccupation première de la Fédération. Nous 
pouvons nous réjouir d’avoir un préfet à l’écoute de nos préoccupations  et 
sans préjugé, nous lui souhaitons de réussir sa mission dans l’Aube.

45 chasseresses ensemble! 
Une journée de chasse exclusivement réservée aux femmes, à Vauchassis dans 
l’Aube, pour la deuxième année, l’association Aube l’chasse veut montrer 
que cette passion est aussi féminine et veut promouvoir ce qu’elle considère 
comme un art de vivre. Le département  de l’aube compte le plus fort taux de 
femmes à  l’examen du permis de chasser ! 

Un festival devenu un lieu de 
rencontre pour les associations 
anti-chasse ! 
La Fédération Départementale des Chasseurs de l’Aube, en partenariat 
avec la fédération régionale des chasseurs  a participée  pendant 4 jours au 
festival international de la photo animalière de Montier en Der. Ce festival  a 
été l’occasion de rencontrer de nombreux  non-chasseurs  et de constater 
l’attitude agressive de nos opposants. La chasse doit maintenir son empreinte 
dans ces manifestations qui regroupent de plus en plus d’anti-chasses. 
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Le lièvre en réseau 
Le réseau Lièvre a été mis en place en 2015 en partenariat entre l’ONCFS, la 
FNC et les FDC. Il a vocation à compléter les connaissances actuelles sur ce 
gibier prisé et à favoriser leur diffusion auprès des gestionnaires.

Le réseau est administré par B. Mauvy et s’ap-
puie en 2017 sur 27 sites répartis sur toute la 
France (totalisant 630 000 ha, soit environ 1% 
de la surface de l’Hexagone). Les protocoles 
standardisés permettent de centraliser chaque 
année les estimations d’abondance de lièvres 
en hiver, de niveau de prélèvement cynégétique et de succès reproducteur. 
L’analyse de ces données issues d’une diversité de territoires permet ainsi de 
mieux comprendre la dynamique des populations et d’identifier les principaux 
facteurs de régulation agissant sur cette espèce.  Le réseau Lièvre présente 
l’atout majeur de générer de nombreux échanges entre partenaires pouvant 
susciter de futurs travaux. L’exemple du réseau Lièvre en France a ainsi retenu 
l’intérêt de chercheurs étrangers et pourrait déboucher sur un futur réseau eu-
ropéen consacré à cette espèce…
Site internet : 
http://www.oncfs.gouv.fr/Les-reseaux-de-correspondants-ru95/Reseau-Lievre-ar1831
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Quel impact du renard sur la 
démographie du lièvre d’Europe ?

Le renard est suspecté d’être 
un prédateur majeur du lièvre. 

Mais comment distinguer 
l’effet de la prédation par le 

renard des autres facteurs 
de l’environnement ? Quelles 

implications pour la gestion du 
lièvre ?

Une étude expérimentale 
grandeur nature
Il est difficile d’évaluer l’impact de 
la prédation du renard sur la démo-
graphie du lièvre sans le confondre 
avec les effets d’autres facteurs de 
l’environnement (maladies, mé-
téorologie, autres prédateurs) ou 
de l’activité humaine (agriculture, 
chasse…) qui agissent en même 
temps.

Pour résoudre ce problème, 
l’ONCFS, en partenariat avec la 
FDC de l’Aube et la FRC de Cham-
pagne-Ardenne, a mis en place une 
étude expérimentale lors de la-
quelle l’intensité des prélèvements 
de renard a été augmentée alterna-
tivement sur deux zones similaires, 
les GIC du Barrois (235 km²) et de 
la Sarce (213 km²). L’objectif était 
d’évaluer le véritable impact de la 
prédation du renard sur la démo-
graphie du lièvre tout en prenant 
en compte les variations naturelles 
et l’effet du changement de ges-
tion du renard, et de vérifier si l’effet 
était observé dans les deux zones. 

Un suivi de 8 années
Il a été demandé aux piégeurs, 
déterreurs, gardes particuliers et 
chasseurs d’intensifier leur effort de 
prélèvement de renards, alternati-

vement sur les deux GIC  : d’abord 
dans le Barrois de février 2006 à 
janvier 2009, puis dans la Sarce de 
février 2009 à janvier 2012, les prélè-
vements étant maintenus le reste du 
temps à un niveau « habituel ». Les 
suivis de population (comptages, 
tableaux de chasse) ont été prolon-
gés jusqu’en 2013.

Exceptionnellement pour cette 
étude, des agents de l’ONCFS, de 
la FDC de l’Aube et des louvetiers 
ont été autorisés à pratiquer des tirs 
de nuit pour garantir une efficacité 
optimale de la limitation intensive 
du renard. Ces importants moyens 
mobilisés sont supérieurs à ce qui 
est habituellement pratiqué mais il 
s’agissait ici d’obtenir une nette va-
riation de l’abondance de renards.

Une limitation très intensive 
du renard
La limitation intensive a permis de 
baisser significativement l’abon-
dance du renard. Et même en pé-
riode de régulation habituelle, les 
prélèvements ont été suffisam-
ment importants pour empêcher la 
croissance des populations de re-
nards. La limitation s’est traduite par 
des prélèvements annuels moyens 
de 1,30 renard/km²/an durant la 
phase intensive et de 0,46 renard/
km²/an durant la phase « normale », 
pour des densités hivernales habi-
tuellement comprises entre 0,5 et 1 
renard/km².  

De 0,65 renard/km² en février 2006, 
la densité dans le Barrois a chuté 
à 0,33 renard/km² en 2008 et 2009, 
avant de remonter progressivement 
à 0,45 renard/km² en 2012. Dans la 
Sarce, la densité a varié entre 0,69 
et 0,86 renard/km² jusqu’en février 

2009 avant de chuter à 0,45 renard/
km² en 2010, pour atteindre un mi-
nimum de 0,24 renard/km² en 2012. 
À noter que les densités ont nette-
ment augmenté en 2013 dans les 
deux GIC suite à l’arrêt complet de 
l’expérience (Barrois  : 1,01 renard/
km² ; Sarce : 0,47 renard/km²).

Quel effet sur la démographie 
du lièvre ?
Le principal bénéfice de la baisse 
d’abondance du renard a été ob-
servé au niveau de la proportion 
de jeunes lièvres dans le tableau 
de chasse. Ce paramètre constitue 
un bon indicateur du succès repro-
ducteur du lièvre et de la survie des 
levrauts. Le pourcentage de jeunes 
lièvres tués à la chasse a augmenté 
avec l’intensité des prélèvements 
de renards et, de façon cohérente, 
a diminué lorsque la densité de 
renards en février précédent était 
élevée. Notre étude suggère ainsi 
qu’une diminution de 50 % de la 
densité de renards (de 0,8 à 0,4 re-
nard/km²) permet de passer de 1,1 
jeune/adulte à 1,4 jeune/adulte en 
moyenne, soit une augmentation 
de 27 % du nombre de jeunes par 
adulte.

De 2001 à 2005, avant le début de la 
phase expérimentale, la proportion 
de jeunes était plus élevée dans la 
Sarce que dans le Barrois (figure). 
Une inversion des courbes a eu lieu 
lors de la limitation intensive dans le 
Barrois puis une seconde inversion 
s’est produite lors de la limitation in-
tensive dans la Sarce. L’année 2013 
semble à part, car marquée par de 
très fortes précipitations et inonda-
tions au mois de mai ayant pu affec-
ter le succès reproducteur du lièvre.
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Aucune relation entre le taux d’ac-
croissement des populations de 
lièvres d’un hiver à l’autre et l‘inten-
sité des prélèvements annuels de 
renards ou l’abondance des renards 
n’a été trouvée. Dans le Barrois et la 
partie sud de la Sarce, les densités 
de lièvres sont en fait restées globa-
lement assez stables de 2006 à 2013 
(entre 5 et 10 lièvres/km²). La seule 
évolution notable a lieu au nord de 
la Sarce, dans le secteur de plaine 
le long de la Seine, où la densité 
a augmenté progressivement de 
15 lièvres/km² en février 2006 à 26 
lièvres/km² en 2012, avant de culmi-
ner à 42 lièvres/km² en 2013.

Ne pas oublier la chasse !
Les analyses montrent en revanche 
que le taux d’accroissement des 
populations de lièvres était néga-
tivement affecté par le taux d’ex-
ploitation par la chasse. Un taux de 
prélèvement à la chasse inférieur 
à 10% semble constituer un point 
d’équilibre permettant d’éviter 
une diminution des populations de 
lièvres. On note d’ailleurs que le 
taux de prélèvement était globa-
lement moins fort dans le nord de 
la Sarce (6,5 %), où la population a 
augmenté, que dans les autres sec-
teurs (9,5 %). D’où l’importance de 
parvenir à gérer le niveau des pré-
lèvements aussi finement que pos-
sible. Une pression de chasse trop 
élevée peut ainsi expliquer que le 
gain de succès reproducteur obser-

vé en automne ne se traduise pas 
clairement par une hausse des den-
sités de lièvres en février.

Quels enseignements pour la 
gestion ?
Notre étude montre ainsi l’intérêt 
potentiel d’abaisser l’abondance du 
renard afin d’augmenter le succès 
reproducteur du lièvre, mais aussi 
le fort impact de la chasse sur l’évo-
lution des populations de lièvres. 
Néanmoins, il est fort probable que 
d’autres facteurs puissent également 
contribuer à limiter le développe-
ment des populations de lièvres.

Les importants moyens de limitation 
déployés dans le cadre de cette étude 
expérimentale ne semblent guère 

transposables dans un contexte de 
gestion courante du renard. Limi-
ter de manière intensive le renard 
semble donc ne pouvoir être qu’une 
solution temporaire permettant de 
soutenir transitoirement la reproduc-
tion du lièvre. Dès lors que l’objectif 
est davantage de réduire la mortalité 
des levrauts que de baisser durable-
ment la densité de renards, il est pos-
sible que l’effort de limitation doive 
plutôt se concentrer au printemps et 
en été. Quoi qu’il en soit, dans une 
perspective de gestion durable visant 
à renforcer les densités de lièvres, ces 
prélèvements intensifs de renards de-
vront nécessairement s’accompagner 
d’une limitation du taux de prélève-
ment de lièvres à la chasse.

ÉVOLUTION DU POURCENTAGE DE JEUNES LIÈVRES 
DANS LE TABLEAU DE CHASSE DANS LE BARROIS ET LA SARCE.

Les barres verticales représentent l’intervalle de confiance des valeurs observées.

Jérôme Letty ONCFS
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Rencontre avec Dominique LEBLOND, 
président du Comité de Randonnée Pédestre de l’Aube

n Pouvez-vous nous expliquer ce 
qu’est le Comité Départemental de 
Randonnée Pédestre de l’Aube ?

Le Comité est créé sous forme d’as-
sociation conforme à la Loi de 1901,  
il recouvre le territoire du dépar-
tement de l’AUBE, il fait partie de 
la région de GRAND EST et cette 
région fait partie de l’Inter région 
FFRandonnée du Grand-Nord-Est. 
Il a pour dénomination « Comité 
Départemental de la Randonnée 
Pédestre de l’AUBE ». Il repré-
sente la Fédération Française de 
Randonnée Pédestre. Le Comité a 
pour but général le développement 
de la randonnée pédestre tant pour 
sa pratique sportive que pour la dé-
couverte et la sauvegarde de l’en-
vironnement, le tourisme, les loisirs 
et la défense des intérêts des pra-
tiquants de la randonnée pédestre 
et de ses disciplines connexes. Le 
Comité coordonne les initiatives de 
niveau départemental, organise les 
actions communes et assure les re-
lations avec les autorités publiques 
et les administrations de son niveau 
de compétence territoriale. Au-de-
là de ses missions propres, il assure 
plus particulièrement les relations 
avec les associations de son niveau 
de compétence territoriale. Le Co-
mité porte la politique fédérale au-
près des collectivités territoriales et 
des établissements publics de son 
ressort territorial.

Le siège du Comité est fixé à la Mai-
son des Associations, 63 Avenue 
Pasteur 10000 TROYES 

Le Comité se compose de membres 
titulaires que sont les associations 
affiliées à la Fédération Française 
de la Randonnée Pédestre ayant 
leur siège social dans le départe-
ment. Actuellement, elles sont au 
nombre de 19, toutes établies sur le 
département de l’Aube.

Peuvent devenir membres associés 
du Comité : les collectivités, asso-
ciations ou personnes morales, de 
droit public ou privé, non adhé-
rentes à la Fédération, représen-
tants locaux de personnes morales 
publiques ou privés participant à 
l’action du Comité au niveau dépar-
temental ayant des liens avec l’ac-
tivité randonnée pédestre et contri-
buant à son développement.

La Fédération Française de Ran-
donnée, c’est près 250  000 licen-

ciés avec des actions déployées par 
3 491 clubs. 

n Comment s’est construite la re-
lation avec la fédération des chas-
seurs de l’Aube ?

Avant mon élection en mars 2017, 
mon prédécesseur, Christian Cor-
dier, président du comité durant 15 
années a eu l’occasion de travailler 
avec la fédération des chasseurs 
de l’Aube pendant plusieurs an-
nées ; Bruno Baudoux, (directeur de 
la FDC10) a été membre de notre 
comité et pratique la randonnée. 
Cette connaissance a permis de lier 
des liens étroits entre les hommes. 
J’assure également la présidence 
d’une association de randonnée pé-
destre que nous avons créée dans 
le village de Courtenot. Avant mon 
arrivée à la présidence du comité, 
j’avais régulièrement des contacts 
avec Bruno Baudoux afin d’organi-
ser au mieux nos randonnées lors 
des jours de chasse. Les informa-
tions données par celui-ci nous per-
mettaient de rentrer en contact avec 
les présidents de sociétés de chasse 
afin de signaler notre présence sur 
les sentiers que nous empruntions 
durant la saison de chasse. Tout 
s’est toujours très bien passé, et 
cela continue.

n Quelles sont vos relations et 
vos actions avec la fédération 
des chasseurs et les chasseurs de 
l’Aube ?

Les randonneurs sont rarement 
chasseurs. Ce qui n’empêche pas 
de bonnes relations entre les indi-
vidus qui partagent les mêmes en-
droits. La 5e édition de l’opération 
« Un Dimanche à la chasse » les 14 
et 15 octobre l’a encore prouvée. 
Des invitations à participer à une 
partie de chasse  permet pour les 

Le nouveau Président à gauche
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non chasseurs, une immersion au 
cœur des territoires de l’Aube. Les 
chasseurs du département pro-
posent  à leurs invités non-chasseurs 
dont des randonneurs appartenant 
aux associations fédérées, de se 
plonger au cœur d’une partie de 
chasse et découvrir trois types de 
chasse : grand gibier, petit gibier et 
gibier d’eau. « Basée sur la décou-
verte, le dialogue et la convivialité, 
cette démarche vise à renforcer les 
liens entre les différents utilisateurs 
des milieux naturels et à témoigner 
d’une chasse sécurisée, empreinte 
de respect et porteuse de valeurs », 
comme le rapportent les respon-
sables fédéraux. Nous participons 
également à des actions organisées 
par la fédération des chasseurs de 
l’Aube. Des techniciens nous ac-
compagnent lors de sorties pour 
la reconnaissance des traces de 
gibiers mais également pour la pé-
riode du brame. 

Avec notre comité, nous formons 
des bénévoles de nos associations 
dans le domaine de la randonnée 
(animateurs, baliseurs…) et lors de 
ces formations, un technicien inter-
vient afin de faire découvrir la mis-
sion de la fédération des chasseurs 
à nos stagiaires. Il en est de même 
avec l’Office National des Forêts. 
Ces interventions sont très appré-
ciées de nos participants et per-
mettent de découvrir les acteurs qui 
empruntent les mêmes lieux que les 
randonneurs.

n Existe-t-il un ou des partena-
riats formalisés avec la fédération 
des chasseurs ?

Pas de manière formalisée, mais 
les relations entre les différents res-
ponsables de chaque entité, sont 
très simples, faciles et conviviales. 
Cependant, notre organisation 
nouvelle dans le cadre de la région 
Grand Est, nous amène à réfléchir à 
de nouvelles collaborations.

Nous ne proposons pas aux randon-
neurs de devenir des chasseurs  et 
l’inverse non plus, bien que nous 
ayons des chasseurs chez nos ran-
donneurs et l’inverse; ce n’est pas 
le but recherché de nos collabora-
tions. Nous tentons de découvrir, 
d’aider et de permettre aux indivi-
dus, chacun dans leur domaine de 
leur activité et de leur passion de 
connaitre les « autres ».  

n Quelles sont vos rencontres 
avec les membres de la fédéra-
tion ?

Sur un plan pratique tout 
d’abord, je tiens à préci-
ser que mon élection à 
la présidence du comité 
de randonnée pédestre 
s’est déroulée lors de  
notre Assemblée Géné-
rale organisée dans les 
locaux de la fédération 
des chasseurs…J’ai eu 
l’occasion, cette année 
de participer aux travaux 
de l’assemblée générale 

Lors de la dernière AG de 
la FFRP10 la Fédération 
des chasseurs de l’Aube a 
décerné la Médaille fédérale 
à Christian Cardier, pour le 
parcours d’un homme au 
service des autres et qui 
a su entretenir des liens 
constructif avec les Chasseurs 
Aubois... Merci Christian ! 
Nous pouvons souhaiter une 
longue carrière de président 
à Dominique Leblond !

qui se déroulait à Mesnil St Père et 
je me suis rendu à la journée Portes 
Ouvertes de la fédération. Ce sont 
des découvertes et des rencontres 
et des moments partagés que j’ai 
trouvé très intéressantes.

Je ne peux qu’encourager chacun 
à faire un pas vers l’autre. La nature 
peut et doit se partager à des mo-
ments différents  ; elle n’appartient 
qu’à celui qui la respecte, l’entretien 
et la fait vivre.

LE PARTAGE DE L’ESPACE

POUR UNE COHABITATION

ENTRE CHASSEURS

RANDONNEURS&

CHASSEURS &
RANDONNEURS

Dans l’Aube
Cette plaquette a été rédigée conjointement 

par la Fédération Départementale des chas-

seurs de l’Aube et le Comité Départemental 

de Randonnée Pédestre de l’Aube.

LA CHASSE ET LA RANDONNÉE, 

COMMENT CA MARCHE ? 

La chasse dans l’Aube se pratique du troisième di-

manche de septembre au dernier week end de février. 

L’augmentation des populations de grand gibier et 

les dégâts causés aux 

cultures peuvent parfois 

conduire les chasseurs 

à intervenir sur le terri-

toire à partir du 15 Août. 

Lorsqu’une chasse au 

grand gibier est en cours, 

les chasseurs balisent la zone concernée à l’aide de 

panneaux destinés à prévenir les autres usagers de la 

nature. 

COMMENT FAIRE FACE 

À UNE BATTUE ?
Prendre contact avec le premier chasseur posté pour 

connaître le déroulement de la chasse. Si, exception-

nellement, vous devez traverser la zone chassée, re-

grouper les randonneurs et se mettre impérativement 

du même côté que les chasseurs postés. Ne l’oublions 

pas, en dehors de la pé-

riode de chasse, beau-

coup de chasseurs sont 

aussi des randonneurs, 

pratiquer la chasse ou la 

randonnée c’est d’abord 

aimer la nature! Des zones 

de chasse sont parfois 

neutralisées les jours de 

grandes randonnée. Alors 

n’hésitez pas contacter la fédération départementale 

des chasseurs qui vous aidera en entrer en contact 

avec les responsables de territoire de chasse.

ENSEMBLE SOYONS VIGILANTS

La richesse de nos campagnes

c’est aussi la chasse

UNE ASSOCIATION AGRÉÉE POUR 

LA PROTECTION DE LA NATURE 

Notre fédération départementale participe aux 

décisions en matière de biodiversité et de mise 

en valeur de l’espace naturel qui évolue aux 

rythmes des mutations accélérées de notre 

société. Elle apporte grâce à ses collabora-

teurs techniques et scientifiques sa contribu-

tion en matière d’expertise écologique. Elle met 

en oeuvre et subventionne d’importants pro-

grammes de jachères et d’aménagements en 

faveur de la faune sauvage, en partenariat étroit 

avec le monde agricole.

UNE ASSOCIATION AGRÉÉE 

JEUNESSE ET SPORT 

Le Comité Départemental de Randonnée Pé-

destre de l’AUBE regroupe 16 associations 

fédérées, soit plus de 570 licenciés. Développe 

la pratique de l’activité par la publication et la 

promotion des randonnées organisées par ses 

associations. Il est l’organisme départemental 

représentant de la Fédération Française de la 

Randonnée Pédestre, délégataire de l’activité 

randonnée, reconnu d’utilité publique, agréé 

par le Ministère de la Jeunesse et des Sports.

Chemin de la Queue de la Pelle

10440 LA RIVIÈRE-DE-CORPS

Tél. 03 25 71 51 11
Fax 03 25 71 51 19

LA FÉDÉRATION 
DES CHASSEURS 

DE L’AUBE

COMITE DÉPARTEMENTAL
DE L’AUBE

En partenariat avec l’Office national des 

forêts et la Maison de la Forêt privée.

Chemin de la Queue de la Pelle

10440 LA RIVIÈRE-DE-CORPS

Tél. 03 25 71 51 11
Fax 03 25 71 51 19
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la Fédération des 
chasseurs de l’Aube 
a édité un dépliant 
à destination des 
randonneurs et 
des chasseurs, la 
cohabitation  existe 
bien dans l’Aube !
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Obtenir le permis 
de chasser... 
Jour après jour, nous renforçons notre pré-

sence et gagnons en vi-
sibilité. Nous valorisons 
notre passion en créant 
la curiosité de chacun, 
et ouvrons la voie à une 
foule de possibilités… 
validation temporaire 
3 jours, chasse Accom-
pagnée... et consultez 

notre dépliant pour obtenir un aperçu de 
l’examen du permis de chasser.

Facilité l’accès aux territoires 
pour les jeunes chasseurs 
Bientôt un nouveau document sera édité 
par la Fédération des Chasseurs…. Celui-ci 
devra permettre de faciliter l’accès aux ter-
ritoires des nouveaux chasseurs. Pourquoi 
cette démarche ? La raison est simple 50 % 
de notre population auboise habite mainte-
nant en ville, il est donc important d’accompagner ces jeunes dans 
leurs quêtes et de proposer des zones de chasse dès la première 
année de validation. Les responsables de chasse volontaires invi-
teront alors gracieusement ces jeunes passionnés dans un cadre 
favorable, ce parrainage devrait ainsi faciliter leur intégration.
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Premier bilan positif !
Devenez les ambassadeurs de la chasse… Cette opération lancée pour 
la saison 2017 -18 devait mobiliser l’ensemble de notre réseau chasseurs. 
L’objectif était simple reconquérir ou remobiliser des chasseurs qui sont 
devenus avec le temps non pratiquants !

OBJECTIF : 100 chasseurs !
Sans contrainte particulière l’opération se voulait simple et rapide...  
Il suffisait de ne pas avoir validé son permis de chasser depuis plus de 2 ans

Et vous faites des économies !
En tant que parrain vous bénéficierez d’un remboursement de 69€ sur votre 
validation et le parrainé bénéficiera aussi d’un remboursement de 69€ sur sa 
validation soit 50% de réduction.

Premier bilan nous sommes à : 85 nouveaux chasseurs ! Une réussite !

86%

14%

REPARTITION EN % 
des nouveaux chasseurs

n HOMME  n FEMME

La politique de féminisation de la 
chasse porte ses fruits puisque nous 
avons fait revenir une quinzaine de 
filles et bien évidement 70 hommes.

Nous sommes heureux de vous 
retrouver parmi nous ! 

Un chéquier pour les 
nouveaux chasseurs 
La Fédération des Chasseurs de 
l’Aube avait lancé une opération 
« EQUIPEZ VOUS MOINS 
CHER ! » en janvier 2017.

Le chéquier pour son année de 
lancement avait fédéré quelques acteurs 
économiques les armuriers loge10 d’Arcis-
sur-Aube et l’épervier de Bar-sur-Aube les 
établissements décathlon et gamm vert 
mais aussi une petite entreprise auboise 
sur internet plum-affut. ENCORE UN 
BILAN POSITIF... Pour l’année 2017 plus de 
250 chéquiers  de distribués !

Nous maintenons l’opération pour 2018 
avec des nouveaux partenaires !
Plus d’excuse, poussez vos ami(e)s à venir 
passer leur permis de chasser.

Renseignement à la fédération : 
03 25 71 51 11
La Fédération souhaite remercier les 
professionnels qui se sont joints à 
l’opération.

L’opération est 
maintenu pour la 
prochaine saison… 
Alors  partez à la 
chasse autour de 
chez vous et devenez 
un ambassadeur de la 
chasse !

Chemin de la Queue de la Pelle
10440 LA RIVIÈRE-DE-CORPS

Tél. 03 25 71 51 11
Fax 03 25 71 51 19

FDC 10
Chemin de la Queue de la Pelle 
10440 La Rivière de Corps
Tél. 03 25 71 51 11 
E-mail : fdc10@fdc10.org 
www.fdc10.org

Chemin de la Queue de la Pelle
10440 LA RIVIÈRE-DE-CORPS

Tél. 03 25 71 51 11
Fax 03 25 71 51 19

Transmettre le 
bonheur d’être 
chasseur, de faire 
partager et apprécier 
au plus grand nombre 
les joies et les plaisirs 
que nous procure 
notre passion. Sinon 
à quoi servirait-il 
de gérer la faune 
sauvage si demain 
personne ne prend 
de plaisir à la 
chasse ?...

L’objectif est d’aller 
vers une chasse 
« durable » qui 
va s’inscrire dans 
le temps pour les 
générations futures.
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Rencontres Saint-Hubert Auboise : 
retour sur l’édition 2017 

A RETENIR : Dates des 
concours AFACCC10
• �Le 3 et 4 mars 2018 	 concours de meutes chevreuil au Riceys

• �Le 10 et 11 mars 2018 	 concours de meutes sur sangliers au 	
	 camp militaire de Mourmelon.

• �Le 18 mars 2018 	 épreuve de chien de pied le territoire 	
	 reste a définir.

ATTENTION ! Pour continuer à organiser ces concours 
nous recherchons des territoires de chasse, maintenir une 
diversité cynégétique dans notre territoire cela passe aussi par le 
chien courant. Nous comptons sur votre soutien !
Retrouvez nous sur notre site internet : 
https://afaccc10.jimdo.com/

Une fois n’est pas coutume, se sont 
les terrains des sociétés de chasse 
de Payns et de Savières qui ont 
accueilli la sélection 2017 des Ren-
contres Saint Hubert. En effet, en 
plus d’être idéalement situé, c’est 
la disponibilité, l’engagement, la 
rigueur des équipes de chasse lo-
cales et l’appui logistique qui nous 
a conduit à leur renouveler notre 
confiance. Confiance amplement 
méritée...

Si 2016 nous avait laissé un goût 
d’inachevé et de déception par la 
quantité des engagements, le cru 
2017 aura connu un net rebond dans 
ce domaine. Une grosse quinzaine, 
seize pour être précis, de chasseurs 
avec chien d’arrêt dont 2 juniors se 
sont donc retrouvés pour passer un 
agréable moment entre passionnés. 
La déception vient des catégories 
« chasseresses » et « chasseurs avec 
spaniels  »  qui n’avaient aucun re-
présentant cette année. Signe po-
sitif en revanche, quoi qu’en disent 
les esprits grognons et médisants, 
environ 50  % des engagés se pré-
sentaient pour la première fois à 
nos juges. Ces derniers ont pu ap-
précier de jolis duos chasseur-chien 
avec beaucoup de situations diffé-
rentes : des chiens plein de fougue, 
de passion ou déjà bien expérimen-
tés, des maîtres à l’aise ou hésitants, 
ou encore ne sachant pas mettre 
leur auxiliaire dans les meilleures 
conditions de chasse... Bref, des 
erreurs de jeunesse ou pas ! Qu’im-
porte, l’objectif de cette journée 
était bel et bien, au-delà de tout 
classement, de faire se rencontrer 
des chasseurs entre eux et de leur 
permettre d’échanger sur leur pas-
sion, la chasse au chien d’arrêt.

Du côté des résultats, après que les 

juges aient sorti du lot les premiers 
de chacune des 3 batteries, c’est à 
nouveau Xavier Robert avec son set-
ter anglais Dobby, qui a su tirer son 
épingle du jeu en catégorie « chas-
seur avec chien d’arrêt », au terme 
d’un barrage de haute volée. Pour 
les juniors, c’est Antoine Galland 
et Isac, petit Munsterlander, qui est 
allé représenter le département à la 
finale régionale en Moselle le Same-
di 2 Décembre 2017... 

Enfin, et les Rencontres Saint 
Hubert ne pourraient avoir lieu sans 
leur soutien fidèle, nous tenons à  
remercier l’ensemble des personnes 
qui continuent à faire vivre l’esprit 
‘’Saint Hubert’’, en particulier nos 
partenaires pour la fourniture de 
lots : Société Canine de Champagne-

NOUVELLES DE LORRAINE

Arrivés en territoire lorrain, sur des 
terrains ouverts mais exigeants à cause 
d’un vent assez marqué, nos deux 
porte-drapeaux aubois ont fait de leur 
mieux… Avec des résultats contrastés. 
Si Xavier et Dobby n’ont pu s’exprimer 
pleinement en finissant 10e, Antoine et 
Isac sont sur le podium en terminant 
3e sur 8 concurrents de la catégorie 
Junior. Toutes nos félicitations à eux 4.

Ardenne, Décathlon, Fédération 
des Chasseurs de l’Aube, Z’animo 
Shop, Elevage canin du rucher de 
Massonville, Champagne Charles 
Collin, Branche Traiteur, Gamm’vert 
Chaource.

Antoine avec son petit Munsterlander Isac



66 Rue Jean Baptiste Colbert
10600 La Chapelle-Saint-Luc
Tél : 03 25 79 82 82

Derichebourg Propreté & 
Services associés : ce sont 
des process, de l’innovation, 
des prestations de qualité, 
mais surtout des équipes 
qualifiées, impliquées et 
réactives.

1, Rue Pierre Renoir
10360 Essoyes - Tél. 03.25.29.08.59

Email:contact-lesdemoiselles@orange.fr
www.les-demoiselles-essoyes.com

Hôtel - Restaurant
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